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« PREMIUMARES EST NÉ
D’UNE PASSION

POUR LA QUALITÉ », MILENA PAPPAS
Fondé en 2015 par Milena Pappas, PremiuMares poursuit son implantation dans le paysage équestre.

Spécialisé dans la sélection de juments aux pedigrees d’exception,
cette société d’élevage vise d’abord et avant tout le haut de gamme et l’élite du saut d’obstacles.

GRANDPRIX heroes s’est entretenu avec l’entrepreneuse et cavalière grecque.
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Ci-dessus : Touch of Magic PM (Tangelo van de Zuuthoeve et
Itousche van de Vosberg), poulain né en 2018.

Milena Pappas
et Prime Moon (MIPAAF, Prinz Clintus x Icaro)

aux Longines Paris Masters.

Comment est né PremiuMares ?
Nous avons fondé cette structure il y a quatre ans. Elle est dédiée à l’élevage de
chevaux de saut d’obstacles d’excellence. Ces dernières années, cette discipline a
beaucoup évolué et les standards se sont élevés. Le haut niveau requiert des che-
vaux doués de grandes qualités physiques et mentales. Pour satisfaire ces exi-
gences, PremiuMares sélectionne méticuleusement des juments aux excellentes
origines ou ayant déjà fait leurs preuves en compétition. Nous les croisons avec
des étalons renommés afin d’obtenir les meilleurs produits possibles. Notre
moyenne de production annuelle s’évalue entre cinq et dix poulains. C’est le jeu
de la génétique ! Itousche van de Vosberg, que nous avons acquise après la blessure
ayant mis fin à sa carrière, est l’un de nos meilleurs exemples. C’est une fille BWP
de Kashmir van Schuttershof et petite-fille de Clinton et Katinka (KWPN, Voltaire
x Candyboy), qui est également la grand-mère de Cylana (BWP, Skippy II x Darco),
très grande gagnante et partenaire de l’Américaine Reed Kessler aux Jeux olym-
piques de Londres en 2012. Itousche est aussi la sœur de trois chevaux ayant
concouru en CSI à 1,50 m, voire 1,60 m : sa propre sœur Gigi van het Daalhof, avec
l’Égyptien Abdel Saïd, Hoepala van het Daalhof, avec la Thaïlandaise Janakabhorn
Karunayadhaj (après avoir longtemps évolué sous la selle de la Française Julia Dal-
lamano, ndlr), ainsi que l’étalon approuvé Jugano van de Vosberg (BWP, Ogano
Sitte), avec les Belges Maartje Verberckmoes et Karel Cox.

Qu’est ce qui a donné naissance à votre engouement pour l’élevage ?
Pour nous, le sport est indissociable de l’élevage. Avant d’espérer voir nos chevaux
évoluer en compétition, nous imaginons les meilleurs croisements possibles, pré-
parons leur naissance, leur élevage, etc. Les premières années d’un poulain sont dé-
terminantes pour son caractère, son physique et ses aptitudes. De fait, trouver les
bons partenaires pour prendre en charge l’éducation des poulains est l’une des clés
de la réussite. Ce n’est pas si facile. De fait, se lancer dans l’élevage et la formation
reste risqué et on peut aisément perdre sa motivation. C’est pourquoi il est si im-
portant de bénéficier du soutien de personnes bien informées et dignes de confiance.
Nous espérons que certains de nos produits révèleront leur plein potentiel et accè-
deront à l’élite du jumping. Nous avons déjà connu ce bonheur avec quelques che-
vaux que nous avons acquis, dont About a Dream (KWPN, Clinton x Indoctro), une
jument qui brille au plus haut niveau avec le Suisse Pius Schwizer. La satisfaction
de voir un cheval réussir est une vraie récompense ! Mais avant même cet aboutis-
sement, je trouve fascinant de voir un poulain grandir et se façonner.

Quelle est la qualité que vous recherchez en premier lieu
chez un jeune cheval ?
Le caractère, l’intelligence et la bonne santé sont des données
primordiales. Cette dernière assure une longue carrière.
D’ailleurs, nous menons une politique très stricte sur ce sujet.
Pour preuve, nous effectuons des radios sur toutes nos pou-
linières avant de les faire reproduire, afin d’éviter toute pré-
disposition ou déformation génétique, comme par exemple
le syndrome naviculaire (maladie quasi-incurable touchant
les os du pied du cheval, engendrant notamment des boiteries,
ndlr). En termes de caractère, on recherche la bravoure, dont
nous avons de plus en plus besoin lorsque les chevaux doi-
vent voyager à travers le monde pour arpenter les terrains de
concours. Et l’intelligence est la clé pour gagner ! Un cavalier
et un cheval forment un couple, chacun s’appuyant l’un sur
l’autre. Les qualités et défauts de chacun doivent être com-
plémentaires.
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Parmi les juments d’élevage dont vous disposez actuellement, lesquelles sont les plus
prolifiques ?
Nous avons en particulier trois poulinières qui connaissent actuellement énormément
de succès. Nous avons Itousche van de Vosberg, que j’ai déjà évoquée et qui vient d’ail-
leurs de donner un poulain du génial Emerald van’t Ruytershof (BWP, Diamant de Se-
milly x Carthago), mais également Constance (KWPN, Indoctro x Animo), qui a connu
beaucoup de succès avec la Suissesse Marie Etter-Pellegrin puis la Britannique Jessica
Mendoza sur des épreuves intermédiaires en CSI 4* et 5*. Enfin, nous comptons aussi
sur Java Z (ZANG, Jaguar x Cantus), que nous avons achetée lors des ventes aux enchères
de Brightswell. Malheureusement, cette dernière a subi une fracture des vertèbres, qui
l’a obligée à quitter le sport. Elle devrait engendrer un poulain du génial Cornet Obo-
lensky en juin.

Vous êtes également propriétaire d’un paquet d’excellentes juments de sport. Quelles
sont celles dont vous évaluez le meilleur potentiel ?
La plus célèbre de nos juments est évidemment About A Dream (KWPN, Clinton x In-
doctro), qui connait beaucoup de succès sous la selle du Suisse Pius Schwizer. Ils for-
ment un beau couple et ont déjà accumulé des victoires et des classements en CSI 5*
(ils ont notamment remporté une sérieuse épreuve à 1,55 m au CSI 5* de Genève, puis ter-
miné deuxièmes et troisièmes des Grands Prix 5* de Coupe du monde Longines de Zurich
et Malines en 2018, ndlr). Nous sommes aussi ravis d’avoir Eh Bien van’t & L (sBs, Deau-
ville x Vigo d’Arsouilles), une fille de la championne Farfelu de la Pomme (BWP, Vigo
d’Arsouilles x Darco), qui évolue en compétition jusqu’à 1,40 m avec le Français Olivier
Perreau, Fantasie van het Waterschoot Z (ZANG, Filou de Muze x Canturo), qui a connu
de bons résultats jusqu’à 1,50 m avec la Belge Gudrun Patteet, ou encore VDL Groep
Inca (KWPN, Clinton I x Cristo), fille de la jument de Grand Prix Emily VA (Holst, Cristo
x Calando I) qui excelle dans des épreuves Jeunes Chevaux avec Pius Schwizer !

Votre élevage s’étant considérablement élargi ces der-
nières années, vous avez renforcé votre catalogue de
poulinières. Quels sont vos coups de cœur ?
Nous avons accueilli quelques jeunes poulinières, dont
les lignées ont prouvé leur qualité, qui vont servir à l’éle-
vage avant de se consacrer au sport. Par exemple, Nuit
de Rêves PM (née en 2018, KWPN, Tangelo van de Zuu-
thoeve x Lancelot) est une demi-sœur utérine d’Alfa Jor-
dan Z (ZANG, Air Jordan), le talentueux étalon de
l’Autrichien Max Kühner. Nous comptons également
Leestone Cannon Breaker (née en 2014, ISH, Kannan
x Heartbreaker), une jument de cinq ans qui vient d’en-
tamer sa carrière sportive. C’est la propre sœur de De-
vaju, qui a sauté jusqu’à 1,60 m avec le Qatarien
Bassem Mohamed. Nous sommes particulièrement
fiers de Toulanda Degli Assi (née en 2014, Toulon x
Nabab de Rêve), qui compte parmi les meilleurs che-
vaux de cinq ans en Italie. Toulanda et That’s Amore
Degli Assi (née en 2017, Tinka’s Boy x Nabab de Rêve)
sont des petites-filles de Ta Belle van Sombeke, la mère
de London (ex-Carembar de Muze, BWP, Nabab de Rêve
x Chin Chin) et de Golden Hawk (BWP, Vigo d’Arsouilles
x Chin Chin). Enfin, nous sommes très heureux d’avoir
acquis, en collaboration avec Garofalo Sporthorses,
une pouliche appelée Dream About Me (née en 2019,
BWP, Bamako de Muze x Querlybet Hero), descendante
de la célèbre Firenze Odeveld (BWP, Querlybet Hero x
For Pleasure), qui compte de nombreux demi-frères et
demi-sœurs à haut niveau comme Fantomas de Muze,
Global, Lord de Muze ou encore Lector van de Bis-
schop via Cordula de Laubry (BWP, For Pleasure x
Darco).

Vous montez également en compétition jusqu’au
niveau 2*. Vous sentez-vous davantage cavalière ou
éleveuse ?
Je suis à mi-chemin entre les deux ! Mon activité pro-
fessionnelle principale reste l’import-export, et les che-
vaux sont ma passion. Comme il est plus difficile de
s’entraîner et de disputer de beaux concours en Grèce,
où je réside, l’élevage est un bon moyen de rester im-
pliquée avec les chevaux tous les jours. J’ai bâti Premiu-
Mares en m’appuyant sur mon amour de ce sport. Être
moi-même cavalière me permet de mieux saisir les exi-
gences du saut d’obstacles et son évolution. Cela m’aide
à rester concentrée sur notre but : produire des chevaux
tels que je les voudrais pour moi-même : faciles, ra-
pides, généreux, forts et en bonne santé.

Quel est votre objectif pour les années à venir ?
Je veux avant tout maintenir l’exigence de nos stan-
dards. La qualité est l’essence même de PremiuMares.
Nous ne souhaitons pas nous développer au-delà de
soixante-dix chevaux, car nous voulons donner à cha-
cun du temps et une attention particulière. C’est ce qui
fait notre différence. Nous voulons voir nos poulains
évoluer, apprendre d’eux et nous adapter continuelle-
ment aux besoins du sport afin de devenir l’un des meil-
leurs élevages.■
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Ici au CSIO 5*
de Rome,

About a Dream
brille au plus haut

niveau sous
la selle de

Pius Schwizer.

Ici à Madrid, Milena Pappas monte Idole de Roulard (BWP,
Kashmir van’t Schuttershof x Plein d’Espoir IV).


